
Intervention de P. LEJEUNE 
 

Ouverture du séminaire 
 
 
Mesdames, Messieurs, 
 
C'est un grand plaisir pour moi d'être parmi vous à l'occasion de cette rencontre qui va nous 
aider à réfléchir aux moyens de donner l'efficacité la plus grande à un volet particulier du 
programme Jeunesse en Action, celui de la coopération avec pays partenaires du programme, 
qui permet, selon le bel intitulé de ce séminaire, d'aller "à la rencontre de nos voisins et du 
monde". 
 
Cette initiative de l'agence nationale française et des centres de ressources géographiques que 
sont les SALTO Eastern Europe and Caucasus, Euromed et South-East Europe est bienvenue. 
Nous sommes dans les premiers mois du démarrage du nouveau programme pour lequel nous 
partageons de grandes ambitions, que ce séminaire permettra de servir. 
 
Sans entrer dans le détail de Jeunesse en Action, laissez-moi évoquer quelques uns de ses 
traits: 
 
• en premier lieu, il faut noter que ce programme s'adresse à tous les jeunes, 

indépendamment de leur situation particulière (jeunes élèves ou étudiants, jeunes en 
formation professionnelle, jeunes sans emploi...): c'est un programme universel; 

• s'inscrivant dans la lignée des programmes antérieurs, il vise un double objectif: permettre 
des expériences d'éducation informelle et non formelle tout en contribuant à développer le 
sens de la citoyenneté chez les jeunes; 

• avec des moyens en augmentation par rapport au programme précédent, il se veut aussi un 
instrument de soutien à l'action politique en faveur des jeunes que l'Union européenne a 
développée ces dernières années (Livre blanc "Un nouvel élan pour la jeunesse 
européenne", Pacte européen pour les jeunes...); 

• comme ses prédécesseurs, ce programme fait une large part à l'action en faveur des 
"youth workers"; par les opportunités qu'il leur offre, il assure un effet multiplicateur très 
important; 

• Jeunesse en Action conserve le mode de gestion précédemment mis au point: celui d'une 
large décentralisation au niveau national, que motivent non seulement les exigences d'une 
gestion efficace mais aussi le souci d'une plus grande proximité des bénéficiaires finals; 
sont donc naturellement reconduits et les agences nationales et les divers centres de 
ressources qui servent le programme. 

 
Ce séminaire illustre d'ailleurs parfaitement l'efficacité de ce mode de gestion: l'initiative de la 
rencontre, sa préparation et son organisation résultent de l'implication de ces acteurs essentiels 
du programme que sont les agences et les SALTO. Il favorisera concrètement l'échange 
d'expériences et de bonnes pratiques, qui est une des raisons d'être d'un fonctionnement en 
réseau. La Commission européenne est très heureuse de soutenir cette rencontre. Je voudrais 
remercier chaleureusement les trois SALTO ainsi que l'agence nationale française de nous 
avoir invités pour ce séminaire qui témoigne du dynamisme du réseau en soutien au 
programme. 
 



Venons-en à l'objet de cette rencontre, qui porte sur la coopération avec les pays partenaires 
du programme Jeunesse en Action. 
 
C'est incontestablement une dimension importante de Jeunesse en Action. D'ailleurs, peut-on 
concevoir un programme pour les jeunes qui ne comporterait pas cette dimension? Moins 
encore que dans d'autres domaines l'Europe de la jeunesse ne saurait être une "Europe 
forteresse"! Aux termes mêmes de l'annexe à la décision qui établit le programme, il s'agit 
"d'améliorer la compréhension mutuelle entre les peuples dans un esprit d'ouverture sur le 
monde, tout en contribuant au développement de systèmes de qualité qui soutiennent les 
activités des jeunes dans les pays concernés". 
 
Le programme Jeunesse en Action vient ainsi opportunément traduire dans le domaine de la 
jeunesse l'attention que l'Union porte à ses relations avec le monde extérieur: 
 
• il assure une plus grande visibilité à cette dimension extérieure, désormais affichée dans 

la structure même du programme avec cette dénomination de l'Action 3 de Jeunesse en 
Action: "Jeunesse dans le monde"; 

• si pour des raisons de structuration des actions du programme il a paru approprié de 
conserver au sein de l'Action 2 la dimension externe du Service volontaire européen, 
celle-ci n'en constitue pas moins un trait important du volontariat, qui combine ainsi 
ouverture sur le monde et solidarité; 

• Jeunesse en Action incorpore naturellement les priorités politiques de l'Union en la 
matière: si les opportunités de coopération sont ouvertes avec le monde entier, la priorité 
est logiquement attachée à la coopération avec le voisinage immédiat de l'Union 
européenne.  

 
Puis-je rappeler que les moyens budgétaires à allouer à la coopération avec les pays 
partenaires ont constitué l'un des tout derniers points de discussion lors des négociations, par 
ailleurs très consensuelles, qui ont conduit à l'adoption de la décision établissant le 
programme Jeunesse en Action. Cette discussion s'est conclue par un relèvement du seuil 
minimal à allouer à l'Action 3 dans la répartition de l'enveloppe budgétaire allouée au 
programme. Il faut y voir une preuve additionnelle de l'importance que le législateur attache à 
cette dimension du programme. Au vu des demandes de subventions présentées au titre des 
deux premières échéances de 2007, cette augmentation était appropriée: le succès des volets 
externes des programmes en faveur des jeunes se confirme. 
 
C'est assez souligner l'intérêt du séminaire qui nous réunit. 
 
Qu'il soit l'occasion de fructueux échanges entre nous, afin d'assurer les meilleures conditions 
de mise en œuvre de la dimension externe de Jeunesse en Action, à la fois en ce qui concerne 
les projets que le programme soutiendra et la valorisation de leurs résultats; il s'agit que, dans 
ce volet au moins autant que dans les autres, Jeunesse en Action soit source d'inspiration! 
 
Je vous remercie. 
 
 


